
    Quand le brouillard envahit la Vallée…  
 
    C’est l’heure où il faut monter à la Dent pour aller retrouver le soleil. Et 
découvrir la mer de brouillard qui recouvre non seulement notre petite région 
mais le pays tout entier, ne laissant apparaître que les sommets de plus de 1400 
mètres, et surtout les Alpes, là-bas au levant, que l’on souhaite pour une fois 
parfaitement nettes et pures dans ces lointains formidables.  
    Il a fallu monter jusqu’au chalet de la Petite-Dent dessus pour enfin le voir se 
dissiper. Et c’est alors qu’on l’a vue, notre mer de brouillard, s’étendre comme 
un duvet sur tout ce que l’on connaît d’ordinaire. Il y a là une ambiance, 
inhabituelle, disons, car il est rare que l’on choisisse une telle situation 
météorologique pour grimper sur notre chère montagne, qui est à nous ce fut la 
montagne Sainte Victoire à d’autres, ou le Salève, ou le Mont-Blanc, ou encore 
mille de ces sommités si aimées des habitants proches, ou même lointains, qu’ils 
en arrivent parfois presque à en faire un but ultime. C’est qu’il y trouve cette 
chose qu’ils recherchent à tout prix, la paix, la compréhension du monde 
simplement d’y être, cette élévation qui vous met, mais sans qu’il n’y ait ici 
nulle condescendance, au-dessus des hommes. Ils y sont heureux, comme on 
peut aussi l’être ici. Et jamais promenade n’est tout à fait la même, et jamais la 
lassitude ne vous saisit, c’est assez diriez-vous. Non, à chaque fois d’autres 
pensées vous sont venues, que vous exploiterez un jour ou l’autre d’une 
quelconque manière.  
    Bref, votre montagne, sacrée, immortelle, elle est non seulement votre 
compagne, mais aussi votre régente qui vous enseigne ce que vous devez 
absolument savoir, ces choses auprès desquelles on ne doit pas passer sans les 
voir et les comprendre.  
    Une sorte de bain de jouvence. Ou alors une forme d’immortalité. Celle-ci 
prenant la fore de cette philosophie : tant qu’on peut !  
 

 
 

Photographié à chaque fois que l’on passe… Sa forme pyramidale nous retient.  
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Composition… Mettre les sapins à droite ou à gauche ?  
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Là ce serait le plat pays, et ici ton petit pays… 
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Que peut-il bien y avoir là-dessous. Est-ce vraiment ton monde, ou ne serait-ce qu’une simple illusion ?  
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Le Mont-Blanc, le mythe, absolu, et ces arbres qui résistent alors qu’une première neige demeure dans leur 
ombre glacée.  C’est un monde dur qui s’installe.  
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Descente. On retrouve l’ambiance étrange de ce brouillard diffus et le soleil va disparaître. Nous sommes le 
dimanche 18 novembre 2018, au milieu de l’après-midi.   
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